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DANS sa vocation à magni‐"ier l’élite gabonaise, le ClubAgondjo Okawé a dédié,cette année, son calendrierannuel à Pierre ClaverAkendengué, consacré enseptembre de l’année der‐nière par l’Organisation desnations unies (ONU)comme l’une des seizeicônes de la culture mon‐diale. Pro"itant d’un séjourprivé de l’artiste dans la ca‐pitale économique, desmembres de l’associationqui porte le nom du premieravocat gabonais sont venuslui remettre un tableau réa‐lisé avec ledit calendrier. En l’absence du présidentdu Club, Ernest Okawé, c’est

son secrétaire général, Do‐minique Bambala, qu’ac‐compagnait le chargé desœuvres, Jules Djeki, qui ac‐compli cette mission. Ce futl’occasion, pour les mem‐bres du Club AgondjoOkawé, de présenter à leur

interlocuteur leurs objec‐tifs, avec l’une des activitésphares: sensibilisation à laprévention du diabète etdes pathologies associées.Une activité qui a fait l’objetde plusieurs conférences àPort‐Gentil et Lambaréné,

et qui va se poursuivre dansd’autres villes du Gabon, encette année que le Club a re‐tenue pour commémorerles dix ans de la disparitionde la personnalité dont ilporte le patronyme.Pierre Akendengué, ému et

touché par cette attentiondu Club Agondjo, a félicitéses hôtes pour le travailqu’ils font pour perpétuer lamémoire d’un hommeayant marqué son époque,jusqu'au‐delà des frontièresnationales. Pour lui, le de‐

voir de mémoire fait parfoisdéfaut dans nos sociétésafricaines, contrairement àce qui se passe sous d’au‐tres cieux, où on ne compteplus les célébrations et au‐tres monuments érigéspour donner aux généra‐tions futures des repères àpartir des femmes et deshommes qui ont façonné, àleur manière, un pan del’histoire de leurs peuples. Il a assuré ses visiteurs quele tableau reçu sera enbonne place dans ses souve‐nirs. Il en a pro"ité pour dis‐tiller quelques conseils etencouragements aux mem‐bres du Club, à qui il a offertson dernier single, « Libé‐rée, la liberté », actuelle‐ment disponible à l’Alliancefranco‐gabonaise de Port‐Gentil.

Quand le Club Agondjo rencontre une icône 
de la culture mondiale
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Dominique Bambala remettant le tableau à l'artiste.
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P. Claver Akendengue échangeant avec ses visiteurs.
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LES responsables provin‐ciaux du Parti gabonais duprogrès (PGP) se sont, unefois encore, déployés, leweek‐end écoulé, au quar‐tier "100 manguiers", dansle quatrième arrondisse‐ment de la commune dePort‐Gentil. A la faveurd’une causerie aux alluresd’un meeting, ils ont réuniplusieurs militants et sym‐pathisants autour d’un mes‐sage : "le changement à
travers l’alternance au som-
met de l’Etat". Ernest Okawe, membre dubureau communal, a appeléles populations à         resterelles‐mêmes : « comment

pouvez-vous concevoir que
les noms de nos quartier
soient galvaudés. Ici, on vous
appelle "Derrière-Agripog".
Et, il y en a plusieurs, alors
que cette zone avait un nom,
qui a !ini par être occulté.

C’était bien Tchissango», a‐t‐il rappelé. Avant de reve‐nir sur les noms de certainsquartiers de la ville. Pour sa part, DominiqueBambala a fait l’historiquedu PGP de 1990 à 2009,
avec les scrutins passés etau cours desquels, selon lui,le Parti démocratique gabo‐nais (PDG) avait toujourstripatouillé les résultats,avant de faire un passage enforce chaque fois. «Soyez vi-

gilants, mais surtout priez
pour notre pays, car le mal
est tellement profond qu'il
faut que le Gabon retrouve
sa vraie physionomie», a‐t‐ilconseillé. En"in, Paul Mouketou, le

président provincial, s’estappesanti sur trois points :les conditions d’inscriptionsur les listes électorales, lechangement et l’adhésionderrière Jean Ping, l’un descandidats de l’oppositiondéclaré. Dans ses propos, le prési‐dent provincial a parlé de lasituation de nos routes, es‐timant que tout ce qui sefait laisse un goût inachevé.C’était pour lui l’occasionaussi d’annoncer aux popu‐lations de ce quartier la po‐sition du PGP par rapportaux prochaines élec‐tions : « Le PGP a choisi le
candidat Ping, car il est le
meilleur parmi tant d’autres.
Nous avons analysé les rai-
sons et les causes de notre
choix...», a conclu Paul Mou‐ketou.

Le PGP en sensibilisation à Derrière-Agripog 
Vie des partis
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Les hiérarques du parti dans la province.
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La population est venue nombreuse.
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C’EST sous une pluie bat‐tante que les responsablescommunaux de l’Unionpour le progrès et la liberté(UPL) ont poursuivi der‐nièrement la série d’instal‐lations des cellules de basede leur parti dans la villede Port‐Gentil. Les der‐nières en date sont cellesdu deuxième arrondisse‐ment. Jean Paul Nkogha etStyve Mabiala ainsi que lesmembres de leurs organesy ont en effet pris leursfonctions. A cette occasion, les inté‐ressés ont promis de tra‐vailler d’arrache‐pied, a"ind'optimiser les chances deleur champion, Jean Ping,lors du scrutin présidentielà venir. 
Le secrétaire communal,Firmin Rewelé a ainsi in‐vité les promus à investirle terrain, en vue de grossirles effectifs du parti. Dé‐nonçant la précarité dans

laquelle se trouvent plu‐sieurs compatriotes, lemauvais système de santéet une école peu crédible,M. Rewelé a exhorté lesuns et les autres à se mobi‐
liser autour de la candida‐ture de Ping qui, selon lui,a pris un engagement poli‐tique de grande enverguredont le cheminement s’an‐nonce prometteur et déter‐

minant pour le pays. 
« Ne vous trompez pas sur
le fait que notre ambition
commune désormais est le
changement, a!in de mettre
hors d’état de nuire le PDG,
qui dirige le pays depuis
bientôt 50 ans, sans prouver
de quoi il est capable, car il
y a des cris d’alarme dans

tous les secteurs d’activités
de notre pays», a martelé lesecrétaire communal decette formation politiquede l’opposition, qui s’ins‐crit depuis quelques se‐maines dans une logiquede forte implantation surtoute l’étendue de la com‐mune de Port‐Gentil.

L’Union pour le progrès et la liberté poursuit son offensive
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Firmin Rewelé, secré-
taire communal de
l'UPL, a dénoncé les
maux dont souffre

notre pays.
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Une phase de l'installation d'un membre du parti.
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Les militants lors de la cérémonie d'installation.
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